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fond,  parfaitement  mesurée  et  convenable  dans  la  forme.  C'est  une  pièce  de
gouvernement très civilisé. Je lui fais un reproche général, toujours le même ; vous
ne vous placez pas assez franchement dans le vrai de la situation. La Turquie, Etat
mourant,  incapable  de  se  défendre  lui-même  ;  la  Russie,  Etat  puissant  et
grandissant, veillant à la porte de l'Etat mourant, et incessamment provoqué à y
entrer, tantôt par son ambition, tantôt par sa religion. Tout vient de là, et vous avez
l’air de ne pas savoir tout cela. Vous parlez de la Turquie comme vous parleriez de
la  Prusse ou de l’Autriche,  et  de vous-mêmes comme si  vous étiez,  envers  la
Turquie,  dans  la  même  situation  et  la  même  disposition  que  la  France  ou
l’Angleterre. Cela jette, sur toute la pièce, comme sur presque toutes vos pièces
précédentes, un certain air de patalinage et de fausse prétention à l'impartialité qui
décrie même vos bonnes démarches et vos bonnes raisons. Vous auriez beaucoup
plus d'autorité, et vous trouveriez dans le public Européen plus de créance si vous
disiez nettement. La géographie et la religion nous créent envers la Turquie, des
intérêts, des devoirs et des droits particuliers que nous ne saurions abandonner.
Nous savons que la Turquie n’est pas en état de se défendre, seule, contre nous.
Nous n'avons nul dessein de l'attaquer, ni de hâter le moment où sa mort naturelle
et inévitable imposera à l’Europe, l’embarras de régler son héritage. Pour preuve
de notre sincérité dans cette déclaration et cette politique, nous sommes prêts à
accepter que la Turquie, entre pleinement dans le droit public Européen, que son
indépendance et  son intégrité soient garanties,  en commun par les Puissances
Européennes, et que dans l'éventualité d’un conflit  entre la Porte et l’une des
Puissances Européennes (y compris la Russie) celle-ci, avant de recourir à la force,
soit tenue de mettre les autres puissances en mesure de prévenir cette extrêmité
par les vois pacifiques.
Vous avez consenti à tout cela ; mais vous n’avez pas mis en lumière l'importance
et le mérite de votre consentement. Vous avez eu là et là, l’air de maintenir des
prétentions, et des traditions qu’en fait vous abandonniez. Vous n'avez pas tiré,
d’une part de votre position, de l'autre de vos concessions, tous les avantages
qu'elles vous donnaient.
Votre dernière proposition (celle du 26 Avril) était dérisoire, et trop évidemment
faite pour vous attribuer la dernière apparence pacifique. Quel besoin à la Porte
d’une telle stipulation pour avoir le droit d'ouvrir les détroits quand elle juge que sa
sureté l'exige ?
Le Memorandum du Prince Gortschakoff (Annexe A) est particulièrement entaché
du patalinage général que je vous reproche. A quoi bon discuter pour prouver que
la flotte Russe de Sébastopol n’est d'aucun danger pour la Porte ? Est-ce qu’il y a
quelqu’un en Europe que vous espériez convaincre ?
Savez-vous à qui je porte envie en ce moment ? à Gladstone. Le vieil homme est
encore bien vivant en moi. Et c’est un rôle si commode que celui de spectateur ! 10
heures
Je vous ai répondu d'avance. Je ne vous dirai pas ce que je pense du langage de
Fould sur l'Académie. Adieu, adieu. G.
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